
SCEAUX DE DEUX GOUVERNEURS INCONNUS DU TREME 
DE PARISTRION 

Dans une serie d'etudes fondees sur le temoignage des textes litteraires et 
sur Ies rares documents de l'epoque connus jusqu'alors, etudes dont le couronne­
ment est un bel ouvrage de synthese, le professeur N. Bănescu a projete naguere 
une lumiere nouvelle sur la creation politique, auparavant presque inconnue, de 
l 'Empire byzantin dans la region du Bas-Danube : le theme de Paristrion (Para­
dounavon )1 .  

Entre temps, la liste des dix gouverneurs du theme de Paristrion 2 n'a subi 
aucune modifi.cation. Dans notre publication sur deux nouveaux exemplaires du 
sceau deja  connu de Simeon, katepano du theme de Paradounavon, decouverts 
l 'un a Preslav (Bulgarie) et l'autre a Garvăn-Dinogetia (Dobroudja), nous nous 
etions rallies aux conclusions de l 'ouvrage ci-dessus mentionne 3• Un sceau inedit 
du Xle siecle, trouve a Pliska (Bulgarie) et portant le nom de David, protospathaire 
et stratege de la Thrace et de Dristra ( dtX�t8 7tpcu't'oa7ttX3-&ptoi;  xtXt cr't'ptX't'l)"(oi; 
8p&xîJi; xtXt d r;(mF tXi;), a ete publie ulterieurement par un chercheur bulgare 4• 
L'importance historique toute particuliere de cette derniere piece consiste en ce 
qu'elle atteste le groupement, sous un seul chef, de toute la partie orientale des 
Balkans, fait qui doit probablement etre mis en rapport avec Ies invasions des 
Petchenegues vers le milieu du XIe siecle 6• 

Deux autres sceaux byzantins en plomb - decouverts de longue date dans 
la region de Silistra-Călăraşi et acquis dernierement par le Musee National des 
Antiquites de Bucarest - appartiennent a notre avis, a deux gouverneurs 
inconnus jusqu'ici du theme de Paristrion. Etant donne leur importance histo-

1 N. Bănescu, Les duches b)'tantins de ParistTion 
(Paradounavon) et de Bulgarie, Bucarest, 1 946, ou 

l'on trouvera la bibliographie d'etudes plus anciennes 
concernant cette question. 

a Ibidem, pp. 67 - 97 et 1 7 1 .  
8 I .  Barnea, Relaţiile d i  ntTe aşewrea d e  la Bise· 

ricuţa-Garvăn şi Bizanţ în secolele X -XII, dans SCIV, 
IV, 3 - 4, 1953, pp. 646 - 649, 6.g. l ;  Idem, A propos 
de la decouverte de deux sceaux b)'tantins de Dino· 

DACIA, N.S., TOME VIII, 1964, pp. 239-247, BUCAREST 

getia, dans « Dacia », N. S„ II, 1958, pp. 473 -475 , 
fig. 1 .  

4 S .  Maslev, BwaHmUUCKU O/IOBHU ne'IQfflU om 
ll/IUCKa u llpec11as, dans « Izvestiia-lnstitut », XX, 
1955,  pp. 448 - 450, 6.g. 4 (resume allemand, p. 461,  
no 4). 

1 Ibidem; V. L(aurent), dans BZ, 49, 1 956, 
p. 540. 

https://biblioteca-digitala.ro / http://www.daciajournal.ro



240 I. BARNEA 2 

rique, nous avons estime qu'ils meritaient que nous leur consacrions une 
etude speciale. 

1 .  Le premier sceau, qui a appartenu jusqu'en 1961  a la collection de l ' in, 
genieur I .  Mititelu, avait ete decouvert, selon le temoignage du defunt, sur la 
rive gauche du Danube, a l 'est de Călăraşi 6 •  Les deux faces en sont tres usees et 
ont acquis une patine brun fonce. II est possible que la matrice meme ait ete 

Fig. 1. - Sceau du stratege Leon 
Istrienos ('Ia-.pn1v6c;). 

emoussee par l 'usage, l'effigie de l 'avers et Ies lettres 
du revers manquant de nettete des l 'estampillage. Di, 
mensions : diametre 2 1  mm, champ grave 1 9  mm, epais, 
seur 2 mm (fig. 1 ). 

L'avers presente le buste nimbe de saint Theodore 
le Stratilate, patron de la ville de Silistrie 7, represente 
de face, en costume militaire, tenant de la main gauche 
le bouclier (presque completement efface) et de la main 
droite une lance appuyee sur son epaule et legerement 
inclinee vers la gauche. De part et d 'autre devait se 
trouver l 'inscription disposee verticalement, aujourd'hui 
completement effacee : [ 'O &:y( t0c;) 8e:6o<.U? (oe; ) ]  8, fig. 1 .  

Au revers, en haut et au milieu, on peut distin, 
guer quatre points disposes en losange, flanques 
d'une petite ligne horizontale (trait d'union) en relief, 

decor rencontre sur certains sceaux et monnaies byzantins des xe et x re siecles 9 •  
Le meme ornement etait probablement repete sous la  legende. Le reste portait 
sur quatre lignes la legende suivante, aux lettres effacees surtont sur les bords : 

AEONT A fon 
.CTPAT [ t ]crTF<XT('YJY4°>) 

.CTPIH f ' l ]crrp vYJ-
NO d v o  /3 

A fov·n crTp<XnJY4°> ' fo-rFt'f)v ((;l )  
(Prete assistance) « a Leon, stratege histrien (d' Istros) » .  

A la  ligne 1 ,  on  distingue nettement les lettres EON et moins clairement l e  A 
du debut du nom - partiellement efface dans la moitie gauche - et le T de l '  extre, 
mite de droite. 

Au debut de la ligne 2 ,  on distingue a peine une haste verticale que nous 
supposons etre la lettre I, la derniere du nom de AEwv, au datif singulier (A ECJVTt), 
de la ligne precedente. Plus loin, on dechiffre clairement Ies lettres CTPA T, bien 

6 I I. Mititelu I et I. Barnea, Sigilii de plumb bizan­

tine din regiunea Dunării de Jos, a paraître, dans 
SCN, IV- V. 

7 Leo Diaconus, Historia. IX, 12 ,  Bonn, 1828, 
p. 158, lignes l ·- 2 ;  Io:mnes Zonaras, Epitomae his­
toriarum, I II, Bonn, 1897, p .  533 ,  ligne 7 - p. 534, 
ligne 13 .  Cf. H. Gregoire, dans « Byzantion », XI, 
1 936, pp. 605 - 607. 

8 Cf. V. Laurent, Sceaux byzantins, dans EO, 

3 1 ,  1 928, n. 152, pp. 422 - 423. 
9 W. Wroth, Catalogue of the imperial Byzantine 

coins in the British Museum, II, Londres, 1 908, pi. 
LIV, 6, 1 3 ,  1 4 ; LVI, 1 3 ,  etc. ; G. Schlumberger, Sceaux 
byzantins inedits, dans REG, XIII ,  1 900, p.  473, n°. 
156 ; V. Laurent, Documents de sigillographie byzan­
tine: La col!ection C. Orghidan, Paris, 1 952 ,  no• 84, 
126,  1 89, 248, 257 ,  etc. 
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que la derniere soit moins bien conservee que les autres. De toute fal)'.on, notre 
lecture crrpcn(qy6c;) ne souleve aucun doute, pareille abreviation etant courante. 

A la ligne 3 ,  la lecture des lettres CTPIH est certaine, mais il faut observer 
que, a la partie superieure de la lettre H, il existe une petite ligne horizontale, qui 
la fait ressembler, dans une certaine mesure, a la lettre A, confusion qui n'est 
plus possible si on la compare a la lettre A de la ligne precedente. La premiere 
lettre de la Je ligne est completement effacee. A en juger toutefois d'apres l 'espace 
demeure libre et d'apres le reste des lettres du meme mot, nous pensons ne pas 
faire erreur en supposant qu'il s'agissait d'un I. 

A la ligne 4, on distingue clairement Ies lettres NO. Les deux dernieres lignes 
donnent ainsi l'adjectif ' lcr-rp niv6c;, au datif singulier, avec ă au lieu de cj'l. Ce 
dernier determine de pres le substantif cr•pocniy6c; et, de plus loin, le nom propre 
A E:cuv, avec lesquels il s'accorde grammaticalement. La legende qui s 'acheve a la 
ligne 4 se termine par une feuille de lierre dont la pointe est tournee vers le bas, 
signe exceptionnellement rare sur Ies sceaux byzantins 10• 

Les caracteres epigraphiques, Ies elements de decor et le type iconogra, 
phique du saint represente a l 'avers permettent de dater ce sceau du xe ou du 
xre siecle 11 • 

Quant au texte de la legende, nous devons d'abord faire observer que le 
nom de A fow apparaît assez frequemment sur les sceaux byzantins 12• 

Ainsi qu'il est connu, a l'epoque qui nous interesse le stratege (o cr-rpoc-r"Y)y6c;) 
etait le chef supreme d'une province -ou theme - et il n'etait soumis, du point 
de vue administratif, qu'a  l'autorite imperiale. Directement nomme par le basileus, 
il etait son representant (ex npocrwTtou) dans la province qu'il gouvernait. 11 reunis, 
sait entre ses mains tous Ies pouvoirs, civils et militaires, et etait seconde par toute 
une serie d'officiers et de fonctionnaires subalternes. 11 etait generalement revetu 
de la <lignite de « patrice », comme l 'attestent nombre de sceaux 13• 

L'adjectif ' lcr-r F L'f)v6c;, utilise ici au datif (lignes 3 -4 ) , est la forme ionienne 
de ' lcr-rp Locv6c; et c'est jusqu'a  present la premiere fois qu'on le releve sur un sceau 
byzantin. II derive probablement du nom de ''lcr-rpoc; ([o,  �] , donne par les Grecs 
au Danube, a la ville situee , sur le rivage occidental de la Mer Noire a proximite 
des bouches du grand fleuve, ville appelee egalement ' lcr-r FL"YJ , ainsi qu'a  d'autres 
villes, a une île situee pres de la câte de l'Asie Mineure, non loin de Cnide, etc. 14• 
Compte tenu de l'endroit ou le sceau a ete trouve, rien de plus naturel que de 
supposer que l 'adjectif ' lcr-rpL'f)V6c; derive du nom du fleuve ou de la ville pon, 
tique d' Istros. On pourrait croire a premiere vue qu'un pareil qualificatif indique 
I' origine du personnage dont il est question : « Leon des bords du fleuve Istros ou 

1° Cf. B. A. Pantchenko, KamaAOl MOAU1Jd01JJM01J­

KOAeK1p1u PyccKozo HHcm. ll KoHcmaHmuHonoAe, dans 
« l1aeecrm1 PyccKoro ApxeoJI. 11HCT. e KoHCTaHTH­

HonoJie », XIII, 1908, p. 79 et pi. Il/2. 
11 Voir Ies notes 8 et 9. 
11 A. C. Orlandos, Vne inscription bytantine 

inedite du Partht!non, dans BCH, 70, 1 946, p. 422. 
Cf. aussi Helene Glykatzi-Ahrweiler, Recherches sur 
!'administration de l'Empire byzantin aux IX• -XI• 
siecles, dans BCH, 84, 1 ,  1960, p. 66, note 7 ;  V. 

Laurent, op. cit., pp. 3 1 6 - 3 17, s.v. 
18 H. Glykatzi-Ahrweiler, op. cit., pp. 3 6 - 43 .  

Cf. K. Konstantopoulos, BvCa111:irixd µoJ.v{J66{Jov).).q, 
iv up 'EOv'"'P N oµioµa. n"ifi M ovoelcp 'A071vwv, 

Athenes, 19 17 ,  Index, s.v. ; V. Laurent, op. cit., 
Index, s.v. 

u RE, 9, 1 9 1 6, col. 2267 - 228 1 ; Em. Condurachi 
et collab., Histria, I, Bucarest, 1 954, p. 9. Cf. aussi 
Ies dictionnaires grecs de M. A. Bailly, H. G. Liddell· 
R. Scott, etc. s.v. et Ies derives de ce mot. 
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de la ville d'Histria ». Mais comme îl n'existe aucune preuve certaine de l'existence, 
a la date assignee au sceau, d 'un etablissement humain sur Ies ruines de l 'ancienne 
cite greco,romaine d'Histria 15 et que, d 'autre part, l 'adjectif 'lcr't'pl"f)V6c; n'accom, 
pagne pas immediatement le nom de Leon, mais se trouve apres le substantif O"TF IX' 
'IT)y6c;, qu'il a pour fonction de determiner de pres, nous croyons qu'on doit 
l 'interpreter comme etroitement lie a ce dernier : « stratege d' Istros » ou, plus 
precisement, « stratege des territoires (du theme) des bords du fleuve Istros ». 
Cette derniere periphrase sera egalement celle usitee plus tard par l 'historiographie 
byzantine (&pxwv 't'WV 7toc ptcr't'p (wv 7tof...c:.c.uv ou encore &p ywv Twv 7tt pl. Tov ''lcrTFOV 
7to/..ewv x.ocl. xw F(wv) ,  pour aboutir en l'an 1 060 au terme de oct Iloc p(cr't'p toL et enfin, 
chez Anne Comnene, a celui de Ilocp(cr't'p lOV ou Ilocpocoouvoc�ov 16 •  

Continuant nos tentatives d'identification du personnage mentionne sur le 
sceau, nous sommes parvenus a la conclusion que le stratege Leon n'est autre, 
probablement, que Leon, protovestiaire, patrice et drongaire de la flotte (7t FW'!O, 
�E:CJ"t'lOCp loc;, opouyyocpto c;  't'OU O''t'OAOU ou o FOU)1'0Cptoc; 't'WV 7tf...wtµc.uv 17 et 7t1X't'p(x.LOc; xocl. 
7t:Awtµou OFouyyocp toc; 18 , auquel l 'empereur Jean Tzimisces (969 -976) avait 
confie la preparation et la direction des operations fluviales dans les combats 
devant Silistrie, contre Sviatoslav 19 • Leon s'acquitta brillamment de la mission 
que lui avait confiee Tzimisces, a l 'exception de la fameuse nuit pendant laquelle 
le blocus des armees de Sviatoslav etant mal assure, les soldats de ce dernier reus, 
sirent a quitter la forteresse de Dorostolon et a s'embarquer sur des monoxyles 
pour aller se ravitailler sur l'autre rive du Danube et tomber au retour sur Ies trou, 
pes byzantines qu'ils massacrerent. L'empereur en fot tellement en colere, qu'il 
mena<;a de mort Ies chefs de la flotte si la chose venait a se renouveler 20• On se 
serait attendu a la disgrâce de Leon, mais il n'en fot rien, car avant la fin de l'expe, 
dition de Silistrie, l 'empereur l'envoya, comme personne de grande confiance, 
garder le palais imperial et apaiser les troubles survenus pendant son absence de 
Constantinople 21 • 

A en juger d'apres Ies informations de la chronique de Cedrenus, il semblerait 
que le drongaire Leon ne retourna plus a Dorostolon, ainsi d 'ailleurs qu'il a dej a 
ete affirme 22• Mais le petit sceau en plomb, que nous attribuons a ce meme Leon, 
nous permet de supposer que, des avant le depart de Tzimisces de Dorostolon, 
l 'ancien drongaire de la flotte etait revenu dans cette forteresse, ou le gouverne, 
ment du theme nouvellement cree lui fot confie. II est, en effet, difficile de conce, 
voir que, avant de quitter le territoire qui avait ete le theâtre des luttes Ies plus 
acharnees et apres une des victoires Ies plus brillantes de toute l 'histoire militaire 
de Byzance, l'empereur n'ait pas eu soin de confier a un homme d'une surete 
a toute epreuve la direction de la region nouvellement conquise 23• C'est pourquoi 

li C. Preda, Urme de viaţă la Histria din secolele 
XII-XIII, dans SCIV, V, 3 - 4, 1 954, pp. 53 1 - 538. 

18 N. Bănescu, op. cit„ pp. 58- 59. 
17 Cedrenus, Historiarum compendium, II, Bonn, 

1839, p. 393, lignes 3 - 6 ;  p. 404, lignes 8 - 9 ;  p. 

424, lignes 10- 1 1  et p. 42 7, lignes 1 - 6. 
18 Leo Diaconus, op. cit„ IX, 5, p .  14 7,  lignes 

5 - 7. 
19 Cf. G. Schlumberger, L'Epopee b:ytantine a 

la fin du dixieme siecle, Paris, 1 896, pp. 87- 89. 
2° Cedrenus, op. cit„ p. 402, ligne 1 9 - p. 403, 

ligne 1 4 ;  I. Zonaras, op. cit„ p. 53 1 ,  lignes 4 - 14. 
Cf. G. Schlumberger, op. cit„ pp. 126 - 127. 

21 Ibidem, p .  404, lignes 8 - 14.  Cf. G. Schlum­
berger, op. cit„ pp. 12 7 - 1 3 1 .  

21 G .  Schlumberger, op. cit„ p .  1 68. 
118 G. Ostrogorsky, Histoire de l'Etat b:yzantin 

(trad. J .  Gouillard), Paris, 1 956, pp. 3 19 - 320. 
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il faut admettre que, Sviatoslav une fois repousse, (juillet 971) ,  le territoire 
de la Dobroudja fot erige en un theme soumis a un stratege 24• 

Au nombre des personnes Ies plus indiquees pour prendre le commandement 
du nouveau theme il y avait precisement Leon, l 'ancien « drongaire » de la flotte 25• 
Outre la confiance personnelle dont il jouissait aupres de l 'empereur, il semble 
avoir eu l'avantage de mieux connaître la Dobroudja que d'autres, car en sa qualite 
de commandant en chef de la flotte imperiale, il avait remonte au moins une fois 
le Danube de son embouchure a Silistrie. 

Ce qui s'oppose a l'identification du « stratege Leon » avec Leon, l 'ancien 
« drongaire de la flotte », c'est l'absence sur notre sceau du titre de « protoves, 
tiaire » et de la <lignite de « patrice », que Ies chroniques de Cedrenus et de Leon 
le Diacre lui accordent (v. plus haut). Le titre de protovestiaire (7tpwTo�e:cr·noc, 
p Loc;) 26 avait egalement ete detenu par Simeon, drongaire de la garde imperiale 
(�pouyyoc ptoc; •-Yî c; �(y/..occ;), tres probablement le meme que Simeon, katepano 
du theme de Paradounavon sous Basile I I  le Bulgaroctone27• D'autre part, la <lignite 
de (( patrice », l 'echelon supreme de la hierarchie byzantine, etait habituelle chez 
Ies chefs des themes 28 (v. aussi, plus bas, le sceau n° 2).  Le fait que ces deux 
titres font defaut sur notre sceau peut s'expliquer soit par le manque d'espace, soit 
par la possibilite qu'ils n'aient ete obtenus par Leon que plus tard, encore que l'on 
devrait s'attendre, dans ce cas, a ce que le texte des deux chroniques, ou tout au 
moins de l'une d'elles, fissent mention de la fonction de stratege remplie par Leon. 
Mais, a ce propos, nous ferons observer que, malgre d'autres donnees bien plus 
detaillees fournies par Ies textes des chroniques mentionnees au sujet du haut 
fonctionnaire qu'etait Leon, commandant de la flotte imperiale, celles,ci non plus 
n'indiquent pas tous Ies titres et fonctions qu'il avait detenus. Ainsi, a l 'occasion 
de la preparation de la flotte pour l'expedition de l'annee 97 1 contre Silistrie, 
Cedrenus mentionne Leon avec sa fonction de �pouyyoc ptoc;  TWV 7t/..wtµwv, ajoutant 
qu' « ensuite » (µe:Toc Tocuroc) il obtint le titre de 7tp wTo�e:crTLocp toc; 29. Le meme 
chroniqueur lui donne le titre de « protovestiaire » a partir de l'an 976, sous Basile 
II et Constantin VIII,  lors de la mission dont il fot charge contre Bardas Skleros 30 
(v. plus bas). En echange, Leon le Diacre est le seul auteur qui nous informe que 
ce personnage detenait en 97 1 la <lignite de « patrice » et la fonction de « dron, 
gaire de la flotte» 31• 

A la lumiere de ces observations, nous estimons que l 'identification de 
« Leon, stratege histrien », avec Leon, drongaire de la flotte en 97 1 ,  peut etre 

21 N. Bănescu, op. cit., pp. 49 -50. 
25 Cf. pour cette haute fonction :  G. Schlumber· 

ger, Sigillographie de l'Empire byzantin, Paris, 1884, 
pp. 338 - 339, et L. Brehier, Le monde byzantin, II : 
Les institutions de l'Empire byzantin, dans L'evolution 
de l ' humanite, Paris, 1949, pp. 4 1 1 - 419. 

28 Cf. J. Ebersolt, Sur Ies fonctions et Ies dignites 
du Vestiarium byzantin, dans Melanges Ch. Diehl, 
I, Paris, 1930, pp. 84 - 85 ; L. Brehier, op. cit., 
pp. 130- 13  I. 

27 N. Bănescu, op. cit., pp. 70 - 71 ; R. Guilland, 
Contri bution a !' histoire administrative de ! 'Empire 
byzantin. Le Drongaire et le Grand Drongaire de la 

Veille, dans BZ, 43, 1 950, p. 350. 
28 E. Hanton, Lexique explicatif du Recueil 

des i nscriptions grecques chretiennes d'Asie Mineure, 
dans « Byzantion », IV, 1927 - 1928, pp. 1 1 5 - 1 1 6 ;  
L. Brehier, op. cit. , pp. 102 - 103, 1 17, 138 ; H. Glyka­
tzi-Ahrweiler, op. cit., pp. 36-37  et 47 ; V. Laurent, 
op. cit., Index, pp. 3 28 - 329, s.v. 

29 Cedrenus, op. cit., p. 393, lignes 3 - 5 .  
80 Ibidem, p. 424, lignes 10- 1 1  : Atwv o -rou 

�a:aLĂEwc; 7tpw-ro�e:anxpLoc;. 
8l Leo Diaconus, op. cit., p. 147, lignes 5 - 6  

(v. aussi plus haut, note 18). 
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presentee comme une hypothese qu'il appartiendra aux recherches ulterieures 
de confirmer ou d'infirmer. 

Le titre de cr1p xniyoc; ' foTp L'Y)v6c;, qui figure sur le sceau de Leon, montre 
qu'il fut nomme stratege de toute la province du Bas-Danube, et non pas seule­
ment de la forteresse de Dorostolon, comme on pourrait, par exemple, se l'ima­
giner a tort, a en juger d'apres la legende du sceau de « Theodore, primicier et 
stratege de Distra » ( 8e68(i) pac; 7tpL(.LLX� ptac; xcxl. crTpCXT'Y)yoc; d(crTpcxc;), considere com­
me l'un des successeurs immediats du stratege etabli a Distra par l' empereur 
Jean Tzimisces 32• C'est pourquoi nous croyons que l'expression TOU crTFCXT'Y)youvToc; 
E:v Tcjl dopocrT6Acp T�L't'�LXLOU 33, ne doit pas etre interpretee dans le sens de stratege 
commandant de la seule forteresse de Dorostolon 34, mais de gouverneur de tout 
le theme de Paristrion, residant a Dorostolon 35• 

Si l'identification proposee est valable, on doit admettre que Leon sera 
reste stratege du theme de Paristrion pendant 3 ou 4 ans, periode accoutumee 
pour une haute fonction de ce genre 36 , ou au plus tard jusqu'en 976, apres la mort 
de Tzimisces. Pendant l'ete de cette annee-la, a savoir au debut du regne de Basile 
II et de Constantin VIII,  on confera au « protovestiaire Leon » des pouvoirs 
imperiaux et on lui confia l'expedition d'Asie Mineure contre Bardas Skleros, 
qui le fit prisonnier 37• 

La chronique de Cedrenus le mentionne ensuite, mais pour la derniere 
fois, sous le nom de Leon le Prisonnier (A fo>v o cxlzµoc:A(i)Toc;) 38, la brillante carriere 
de ce haut personnage ayant pris fin, semble-t-il, dans cette malheureuse circon­
stance. 

Le sceau a ere trouve sur la rive gauche du Danube, a l'est de la ville de Călă­
raşi. Cet endroit nous rappelle l' information particulierement precieuse consignee 
par Cedrenus a l'occasion de l'arrivee de Tzimisces a Dorostolon (Silistrie) ,  quand 
Ies envoyes de Constantia et des autres forteresses situees au - dela du Danube 
( Ex. KwvcrTCXVTdcxc; xcxl. "tWV oc) . .).„wv cppoup(wv 't'WV 7tEpocv l8puµlvwv "tOU '1 fo't'pou) 
se presenterent a lui pour implorer leur pardon pour l'alliance qu'ils avaient 
conclue avec Sviatoslav et lui remettre leurs forteresses 39 • Ce menu objet 
constitue clonc une preuve materielle precieuse du fait relate plus loin par 
le meme chroniqueur byzantin, qui mentionne qu'apres avoir retabli la 
domination byzantine a Silistrie, Tzimisces eut soin des forteresses et des villes 
des deux rives du Danube 40• 11 confirme ce qui a ete affirme de nos jours, a savoir 
que « le Danube n'a pas ete une ligne de frontiere, mais une ligne de circulation 
interieure » 41, et il souleve a nouveau le probleme de l'extension temporaire de 
la domination du theme de Paristrion a des regions situees sur la rive gauche du 

32 N. Bănescu, op. cit„ pp. 69 - 70. 
88 Cedrenus, op. cit„ p. 465, lignes 1 6- 17. 
34 H. Glykatzi-Ahrweiler, op. cit„ p. 48. 
36 N. Bănescu, op. cit„ pp. 48- 52, et 70. 
38 H. Glykatzi-Ahrweiler, op. cit„ pp. 45 -46. 
87 Cedrenus, op. cit„ p. 424, ligne 6 - p. 427, 

ligne 6 ;  I. Zona ras, op. cit„ p. 542, ligne 5 - p. 543,  
ligne 3 .  Cf. G. Schlumberger, op. cit., p. 340 sqq. ; 
pp. 379- 386. 

38 Cedrenus, op. cit„ p. 434, ligne 6. 
39 Ibidem, p. 40 1 ,  lignes 1 9- 23 ; I. Zona ras, 

op. cit„ p. 530, lignes 1 6 - 18. Cf. N. Bănescu, Bizan­
ţul şi romanitatea de la Dunărea de }os (Academie 
Roumaine, Discours de reception, LXXII), Bucarest, 
1 938, p. 22. 

40 Ibidem, p. 412 ,  lignes 1 9 - 2 1 .  Cf. N. Bănescu, 
op. cit„ pp. 22 - 23. 

41 N. Iorga, Formes byzantines et n!alites balka­
niques, Le�ons faites a la Sorbonne, Bucarest-Paris, 
1 922, p. 30; Idem, HistoiTe des Roumains, II, Bucarest, 
1 937, p. 366 ; IJem , Etudes byzantines, I, Bucarest, 
1 939, p. 62. 
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Danube, ou vivait egalement une population stable, distincte des elements migra, 
teurs et gouvernee par des seigneurs locaux 42• 

2 .  Le second sceau a ete decouvert a Dervent, point situe dans le district 
d 'Adamclissi, sur la rive droite du Danube, a 20 km environ en aval de Silistrie. 
« Dervent » est le nom turc d 'une tres ancienne tete de pont 43, d'ou il est facile 
de gagner �a rive valaque du grand fleuve, 
ou se trouvait une autre tete de pont, 
situee a quelques kilometres a l 'est de la 
ville de Călăraşi. A Dervent existent Ies 
ruines, non encore fouillees, d'une for, 
teresse romaine et les vestiges d'un vaste 
etablissement des epoques romaine et by, 
zantine. On a decouvert par hasard a 
Dervent plusieurs monnaies byzantines en 
bronze, des xe -xne siecles, ainsi qu'une 
monnaie d'or 44 du xre siecle. 

Etroitement rattachee a l' etablisse, 
ment byzantin voisin de Dervent, la forte, 
resse de Păcuiul lui  Soare - dont les ruines 
situees a l 'extremite NE de l 'île alluvion, 
naire qui s'etend au milieu du Danube sur 
une longueur de 6 km, font actuellement 
l 'objet de recherches archeologiques -
a ete construite apres Ies evenements 

-ar .... . : "'"'»,_� .· ( '· .... \ 

:1 ' 1 • ./ 
(' 

Fig. 2. - Sceau du patrice et stratege Jean Maleses 
(M<XA.fol)�). 

de 97 1 ,  comme base navale byzantine servant a garder le passage du fleuve 
et, en premier lieu, a defendre la capitale du theme de Paristrion 45• 

A la lumiere de ces observations, la decouverte de sceaux byzantins aux 
deux points mentionnes, non seulement sur la rive droite du Danube mais encore 
sur la rive gauche, comme c 'est le cas du sceau precedent, est � plus facilement 
explicable. 

Le sceau en plomb de Dervent, deja  publie par nous 46, s'est relativement 
bien conserve dans le sol. Mais, lors de son estampillage, semble,t,il, en raison 
d'une manipulation maladroite de la matrice, la partie gauche de la legende et 

42 Idem, Le Danube d' empire, dans « Melanges 
G. Schlumberger », I, Paris, 1 924, p. 13 sqq. (repro­
duit dans ses Etudes byzantines, II, Bucarest, 1 940, 
p. 20 1 ) ;  I. Barnea, Byzance, Kiev et !'Orient sur le 
Bas-Danube du X• ati XII• siecle, dans Nouvelles 
etudes d'histoire, I, Bucarest, 1 955 ,  pp. 1 72 - 173 ; 
B. Câmpina, Le probleme de l'apparition des Etats 
feodaux roumains, dans Nouvelles etudes d' histoire, 
I, Bucarest, 1 955 ,  pp. 1 92, 1 94. 

48 Derbent - passage, <lefile. 
44 I. Barnea, Sigilii bizantine din Dobrogea, 

dans SCN, III, 1 960, pp. 325 - 326. Pour d'autres 
decouvertes faites fortuitement ou a la suite des fouil­
les effectuees a Dervent en 1 96 1 ,  cf. P. Diaconu, 
Fibula digitată descoperită la Dervent, dans SCIV, 

XIII, 2 ,  1 962, pp. 447 - 449, et du meme, Un mormînt 
din secolul XI descoperit la Der11ent, SCIV, XIV , 
1 ,  1 963, pp. 2 1 3 - 2 16. 

45 I. Nestor et Petre Diaconu, Săpăturile arheo­
logice de la Păcuiul lui Soare, dans « Materiale » ,  
V ,  1 959, pp. 587 - 5 92 ; P .  Diaconu, Săpăturile d e  
la Păcuiul lui Soare, dans « Materiale », VI, 1959,  
pp. 653 - 666 ; Idem , Kpenocmb X-XV 66. B ll3KYIOA 

Ayu Coape 6 C6eme apxeoAOZU'lecKUx uccAeoo6aHuu, dans 
« Dacia », N. S., V, 1 96 1 ,  'pp. 485 - 50 1 ; D. Vîlceanu, 
Cu privire la data de lnceput a cetăţii de la Păcuiul 
lui Soare, dans SCIV, XIV, l ,  1 963, pp. 207 - 2 12 .  

46 I .  Barnea, op. cit., pp.  326- 327,  fig. 3 ;  V .  
L(aurent), dans BZ, 54 ,  2, 1 96 1 ,  p. 490. 
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pres de la moitie de la figure de !'avers (fig. 2)  ont ete ecrasees. Le sceau a une forme 
ovale ; son diametre est de 2 7 -3 2 mm et son epaisseur de 2 -3 mm. Le diametre 
du champ grave est de 25 mm. 

L' avers presente dans un cercle perle Ies bustes nimbes des saints Theodore 
et Georges, en costume militaire (fig. 2). Le premier, a gauche, est revetu de la 
chlamyde et tient de la main droite la lance et de la main gauche le bouclier. Le 
nom ecrit horizontalement au-dessus de la tete, vers la droite, est lisible en majeure 
partie : EOLl Q[ PO]C. Le second, a droite, ne peut etre identifie que d'apres 
l'abreviation de son nom rEOPf( toc;), dont Ies deux premieres lettres sont ecrites 
horizontalement et l�s autres au-dessous, verticalement, entre Ies deux bustes. 
La figure est presque entierement detruite a la suite de !'accident de frappe men­
tionne et par une fissure qui part de l' extremi te superieure du plomb et se continue 
jusqu'en son milieu. C'est a peine si l'on peut distinguer le nimbe du saint, une 
partie de son vetement et la lance qu'il tient de la main droite. Ces deux saints 
militaires, representes en buste ou debout, figurent encore ensemble sur d'autres 
sceaux byzantins, sans qu'il s 'agisse d'un type iconographique « tres frequent » 47• 

Au revers, on lit dans un cercle perle la legende suivante, disposee sur cinq 
lignes, a l'aide de caracteres reguliers et bien contournes : 

. I cu  
. . . PHK 
. . . PATH 

. .  OMA 

.ECI 

[ + ] ' I  cu(ocwTI ) 
[ 7t0CT] P"IJX( (c.p) 
[ x( oc l. )cr-r] poc T"t) ­
[ y( 0 )-r] o Moc­
p.. )foL 

-t ' I wciw·n 7toc-rp( L}x(c.p xocl. cr-rpocnrr<T> -r(Cil) Moct.fo(7J ) .  

(Accordez votre protection) a « Jean Maleses, patrice et stratege ». 
A la ligne 1 ,  la lettre I et le signe d'abreviation place au-dessus de I&, se 

distinguent faiblement, et plus faiblement encore la croix precedant le nom. 
A la ligne 2, la premiere lettre (7t) ne se distingue pas du tout. De la seconde 

lettre (A), c'est a peine si l'on peut distinguer le jambage oblique de droite, tandis 
qu'il ne subsiste que peu de chose de la lettre T, a la partie superieure seulement. 

A la ligne 3 ,  le signe S qui abrege la conjonction xoct et la lettre C (sigma 
lunaire) du commencement du mot cr-r 1=ocnry(6; ), sont entierement effaces. On soup­
�onne plut6t qu' on ne la lit, la troisieme lettre (T), grâce aux quatre lettres (PA TH) 
qui suivent et sont bien conservees. 

A la ligne 4, on ne distingue rien de la premiere lettre (r). La deformation 
par pressage de l 'espace ne nous permet pas de nous rendre compte s'il y avait 
place aussi pour la lettre c.u du mot cr-rpocTijycT>. II est probable que, au lieu de cu, il y 
avait o, tout comme a l'article suivant, -ro (au lieu de -r0 ). La lettre T du debut 
de l 'article est emoussee ou plut6t deformee a sa partie superieure, ce qui peut 
induire en erreur et la faire prendre pour un 'Y. 

47 G. Schlumberger, op cit., p. 24. Cf. K. M. 
Konstantopoulos, op. cit., no• 410 et 4 1 2 ;  V. Laurent, 
Bulletin de sigillographie byzantine, dans « Byzantion » 

VI, 2, 193 1 ,  p. 8 1 1 ;  Idem, La collection Orghidan, 
n° 673. 
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A la ligne 5 ,  la lettre A est disparue sans laisser des traces, et la lettre e: est 
partiellement emoussee. Le reste se distingue clairement. 

A en juger d'apres ses caracteres epigraphiques, ce sceau peut etre date de 
la premiere moitie du xre siecle 48• 

Le texte de la legende mentionne un Jean Maleses, patrice et stratege (v. 
plus haut le sceau n° 1 ), personnage « uniquement connu par la Sigillographie, 
qui nous le montre, sur au moins six sceaux, en des fonctions diverses » 49• Son 
titre de « stratege » l'indique, sans doute, comme un gouverneur du theme de 
Paristrion 50 dans la premiere moitie ou vers le milieu du Xle siecle, car dans la 
seconde moitie du meme siecle le terme de o"q:ix't"lJ'(oc;, dans l'acception de gouver­
neur de province, commence a tomber en desuetude et est remplace par ceux de 
aoM;, xoc1e:7t&vw etc. 51 Plus tard, Jean Maleses obtint la <lignite de xoupo7toc/..&T'1Jc; 52• 
En admettant la datation ci-dessus pour le sceau de Dervent, nous devons supposer 
un rapport de filiation ou, en tout cas, une sensible difference d'âge entre le stratege 
Jean Maleses et - a en juger d'apres le nom - son parent, le protovestiaire Basile 
Maleses, fait prisonnier a la bataille de Mantzikert (107 1 )  53• 

Les deux sceaux presentes ci-dessus, dont l'un a ete decouvert sur la rive 
gauche et l'autre sur la rive droite du Bas-Danube, en deux endroits situes prati­
quement l'un en face de l'autre, viennent enrichir la liste des gouverneurs du theme 
de Paristrion en l'augmentant de deux noms inconnus auparavant : Leon Istrienos 
(' I(npL't)Voc;) et Jean Maleses (Moc/..€cnic;). Le plus important est, incontestablement, le 
premier sceau qui, selon nous, confirme l'existence du theme de Paristrion des l'an 
97 1 ,  ainsi que l' extension de sa domination sur des territoires de la rive gauche 
du Danube, tout en nous faisant connaître l'attribut de ' lcnpL't)v6c; porte par Leon, 
son premier stratege. Quant au second sceau, c'est aux decouvertes et aux etudes 
de demain d 'apporter un supplement de precisions sur Ies annees durant lesquelles 
Jean Maleses gouverna le theme de Paristrion, theme qui s'avere de plus en plus 
avoir joue un role insigne dans l'histoire de l'Empire byzantin. 

48 V. Laurent, La collection Orghidan, n os 1 1 , 
172, 248, 374, 445, etc. 

49 Idem, dans BZ, 54, 2, 1961 ,  p. 490. 
60 Ibidem. 
61 H. Glykatzi-Ahrweiler, op. cit., pp. 52, 62 -

I. BARNEA 

66; 90 ; N. Bănescu, Les duches by:tantins . . .  , p. 1 7 1 .  
61 K .  M .  Konstantopoulos, op. cit., p .  322,  n° 

382 ; cf. G. Schlumberger, op. cit., p. 489 et L. Brehier, 
op. cit., p. 98. 

113 Cedrenus, op. cit . ,  p. 70 1 ,  lignes 1 3 - 14.  
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